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provinces, pour combler les écarts entre les besoins des collectivités indiennes et les res­
sources locales, la Direction finance et administre un programme de foyers d'adoption pour 
les enfants indiens abandonnés et un programme de maisons de pension et d'institutions 
pour les adultes dans le besoin. 

Dans le domaine de la réadaptation, grâce à des ententes avec le Manitoba Sanatorium 
Board, le Saskatchewan Council for Crippled Children and Adults, et Y Alberta Tuberculosis 
Association, on a pu créer des programmes de réadaptation pour les Indiens diminués 
physiquement ou inadaptés socialement. La Direction partage les frais d'administration 
des programmes et assume les frais d'entretien et de formation de chaque réadapté. 

On fournit également de l'aide pour le logement. Au cours de l'année terminée le 31 
mars 1963, 1,085 nouvelles habitations sont devenues disponibles dans les réserves, tandis 
que 291 étaient en voie de construction à la fin de l'année. Le coût global du programme 
de logement a été de 33,705,873, dont 52.8 p. 100 provenaient des crédits de bien-être du 
gouvernement fédéral, 27.0 p. 100 des fonds des bandes, 19.8 p. 100 de contributions per­
sonnelles, et 0.4 p. 100 de subventions en vertu de la loi sur les terres destinées aux anciens 
combattants. 

Les Esquimaux* 
Collectivement et individuellement, les 13,600 Esquimaux du Canada, qui vivent dans 

les Territoires du Nord-Ouest, le nord du Québec et le Labrador, continuent de progresser 
vers l'abandon de la vie nomade et l'adoption d'un mode de vie semblable à celui des popu­
lations plus au sud. Les Esquimaux s'établissent dans des collectivités organisées où les 
occasions sont plus favorables des points de vue de l'éducation, des services de santé et du 
travail. En plus de ceux qui travaillent à leur propre compte comme membres de coopéra­
tives, des Esquimaux occupent des emplois dans une variété de domaines. Us sont fonc­
tionnaires ou employés du réseau éloigné de pré-alerte. On trouve chez les Esquimaux des 
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